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Mr. Alexander: Let it be understood that we on this side, 
and I think all hon. members will agree with this, are 
certainly here to expedite, but I do not think we have been 
unduly long. I know the way the Parliamentary Secretary 
works. He is a very clever fellow and very intelligent and I 
respect him. But why do we not just play it by ear, sir? I 
can assure you on behalf of my party that we are not going 
to hold this matter up unduly but, in all fairness, let us not 
start talking about time.

We know the urgency of the matter but sometimes I 
wonder whether other people do. That is not a part of the 
statement at all; I am just talking in generalities. But I 
hope that we do not have to start talking time now. I 
believe the Parliamentary Secretary knows my honesty 
and my sincerity when I give him my word. It is as good as 
gold, and I hope that he will withdraw that motion and 
respect the integrity of the members.

An hon. Member: Is that black gold?

Mr. Alexander: Well, he said black gold but what the 
hell...

The Chairman: Mr. Orlikow.

Mr. Orlikow: Mr. Chairman, may I make a suggestion? I 
have accepted an invitation to a dinner tonight but, 
because of the urgency of this matter, is it deemed unrea­
sonable to suggest the unusual; that the Committee meet 
tonight with the hope that, without putting any pressure 
on members, we can finish by tomorrow at noon?

Mr. MacGuigan: I would be prepared to withdraw my 
motion if you gentlemen are of the disposition to accept 
Mr. Orlikow's proposal.

Mr. Horner: He made a motion, Mr. Chairman. Was it 
seconded, and is it in order?

The Chairman: I do not think it has to be seconded, Mr. 
Horner.

Mr. Horner: Is it before the Committee now?

The Chairman: Before the Committee. I take it that Mr. 
Orlikow has made a motion that we sit...

Mr. MacGuigan: Mr. Orlikow has merely made a 
proposal.

Mr. Orlikow: Mr. Chairman, I am quite willing to make 
the motion. It does not really matter to me whether, after it 
is discussed, the motion is carried or not. I make it because 
I think it would expedite the business. I am making the 
suggestion so that members on the Committee from any 
party will not feel that they are being blackjacked into 
premature passage of the bill that is before us. I am trying 
to get another couple of hours of discussion so we can get 
the work done.

Mr. MacGuigan: I think we could accept Mr. Orlikow’s 
proposal as an amendment to my motion. I would certainly 
be happy to support it if Mr. Orlikow is prepared to put it 
that way.

Mr. Orlikow: I will so move then, Mr. Chairman.

M. Alexander: Je voudrais qu’il soit clair que de notre 
côté, et je pense que tous les membres s’entendent là-des­
sus, nous sommes certainement ici pour faire fonctionner 
les choses rapidement, mais je ne pense pas que nous avons 
pris trop de temps. Je sais comment travaille le secrétaire 
parlementaire. Il est très vif et intelligent et j’ai beaucoup 
de respect pour lui. Mais pourquoi ne pas nous plier aux 
exigences, monsieur? Je peux vous assurer au nom de mon 
parti que nous n’allons pas trop retarder cette affaire mais, 
en toute justice, ne commençons pas à parler de temps.

Nous connaissons l’urgence de la question, mais parfois 
je me demande si les autres la connaissent. Cela ne fait pas 
partie du tout de la déclaration; je ne fais que dire des 
généralités. Mais j’espère que nous ne devons pas commen­
cer à parler de temps maintenant. Je suis persuadé que le 
secrétaire parlementaire sait que je suis franc et sincère 
lorsque je lui donne ma parole. Elle est aussi sûre que l’or 
et j’espère qu’il retirera cette motion et respectera l’inté­
grité des membres.

Une voix: S’agit-il d’or noir?

M. Alexander: Eh bien, il a dit de l’or noir, mais qu’est-ce 
que ça peut faire?

Le président: Monsieur Orlikow.

M. Orlikow: Monsieur le président, puis-je proposer 
quelque chose? J’ai accepté une invitation à dîner ce soir, 
mais à cause de l’urgence de la question ne peut-on pas 
proposer l’extraordinaire: que le comité se réunisse ce soir 
dans l’espoir que sans pousser les membres, nous puissions 
finir d’ici à demain midi?

M. MacGuigan: Je serais prêt à retirer ma motion si 
vous voulez accepter la proposition de M. Orlikow.

M. Horner: Il a formulé une motion, monsieur le prési­
dent. A-t-elle été appuyée et est-elle conforme au 
Règlement?

Le président: Je ne pense pas qu’il est nécessaire qu’elle 
soit appuyée, Monsieur Horner.

M. Horner: Le comité en est-il saisi maintenant?

Le président: Le comité en est saisi. Si je comprends 
bien, M. Orlikow a présenté une motion proposant que 
nous siégions, etc.

M. MacGuigan: M. Orlikow n’a fait qu’une simple 
proposition.

M. Orlikow: Monsieur le président, je suis tout à fait 
prêt à présenter la motion. Cela m’est égal qu’après discus­
sion la motion soit adoptée ou non. Je l’ai proposée parce 
que je pensais que cela pouvait accélérer les choses. Je fais 
cette proposition pour que les membres du comité, quelle 
que soit leur affiliation politique, ne sentent pas qu’ils sont 
forcés à accepter le bill qui nous a été soumis. J’essaye 
d’obtenir deux ou trois heures de plus de discussion pour 
que nous puissions faire le travail.

M. MacGuigan: Je pense que nous pourrions accepter la 
proposition de M. Orlikow comme amendment à ma 
motion. Je serais tout à fait heureux de l’appuyer si M 
Orlikow est prêt à la présenter de la sorte.

M. Orlikow: Je présente donc ainsi la motion, monsieur 
le président.


